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La décision d’Emmanuel Macron de dissoudre l’Assemblée 
nationale a provoqué un séisme dans le pays. Si le président 
de la République pensait faire un coup politique dont son camp 
tirerait les bénéfices, à l’heure actuelle, il se peut qu’il déchante. 
A l’effet de surprise de la dissolution a suivi celui de la constitu-
tion du Nouveau Front populaire. Face à la menace de l’accès 
au pouvoir de l’extrême droite, les organisations politiques de 
gauche, surmontant ce qui les sépare, ont créé un rassemble-
ment inédit, porteur d’espoir pour la grande majorité de nos 
concitoyens. Espoir d’une vie meilleure, de plus de justice, de 
solidarité, d’une société plus humaine, libérée des puissances 
de l’argent. 
On aurait pu rêver d’une campagne électorale où un vrai débat 
sur les différents projets en lice se développerait sainement. 
C’est compter sans la hargne et le mensonge politique de la 
macronie et des droites. Le refrain a été entonné, repris en 
boucle par les médias, en tête ceux propriété de Vincent Bol-
loré, milliardaire catho royaliste : « gare aux extrêmes ! »  Et 
de hurler d’horreur devant « les programmes irréalistes, dis-

pendieux… », d’annoncer le chaos en cas de victoire du Front 
populaire. Antiennes relayées par des économistes libéraux.
Les bonnes vieilles méthodes, faire peur, faire croire que hors 
le libéralisme point de salut, que Macron est le seul rempart 
contre le RN. 
Les forces qui composent le Front populaire forment un arc 
républicain très large, allant jusqu’à Hollande, en passant par 
les écologistes, les communistes, les insoumis… Extrémistes ?
En réalité, ce que veulent cacher les tenants de la bourgeoisie, 
c’est que le Nouveau Front populaire porte un programme pen-
sé, chiffré (voir ce numéro p. 10) à même d’améliorer la vie des 
Françaises et des Français. L’argent pour le mettre en œuvre 
existe, mais aujourd’hui il est accumulé à un pôle de la société 
contre l’immense majorité ; il est là le scandale extrême.
Aux citoyennes et citoyens de juger de ce qui sera bon pour 
elles et eux, la voie du libéralisme façon Macron subie depuis 
trop longtemps ? la même en pire avec Bardella ?  ou celle 
d’espoir que propose le programme du Nouveau Front popu-
laire ?
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Le Travailleur Catalan

ALes olympiades pour la paix en Palestine 
Samedi 22 juin de 9h à 21h – Stade à Elne. 
ARassemblement du Nouveau Front Populaire 
Samedi 22 juin à 10h – Devant la Préfecture. 
AMarche des Fiertés 
Samedi 22 juin à 16h – Place de Catalogne à Perpignan. 
AFête du Travailleur Catalan 
Vendredi 28 juin et samedi 29 juin - Argelès-sur-Mer. 
A�Ciné-débat autour du film Waan Yaat sur les terres de la Répu-

blique française
Samedi 6 juillet à 16h – Cinéma le Castillet à Perpignan.

En visio
AColloque. Écologie, puissances publiques et territoires 
Vendredi 21 juin à 10h et samedi 22 juin à 10h30 – en visio (voir 
inscriptions → http://66.pcf.fr/129009.

Annonces 

Vous avez dit extrêmes ?..

Nicole Gaspon
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La fête des luttes !

La librairie Torcatis, avec laquelle dont l'UPTC est par-
tenaire sera présente à la fête durant les deux jours. 
Nouvellement installée au bout de l’allée centrale, elle 
proposera une large sélection d’ouvrages, romans, livres 
de poche, essais, livres jeunesse...L’occasion de faire le 
plein de lectures pour l’été, de discuter autour des livres.
Le point fort sera le samedi à 16h, une écrivaine et 
quatre écrivains présenteront leur dernier ouvrage, dé-
battront avec le public, suivra une séance de dédicaces.
Agnès Sajaloli : Toujours cette porte dans ma tête. La 
Retirada d’Augustine Biosca (Balzac éditeur).
Dans ce livre, Agnès Sajaloli porte la voix d’Augus-
tine Biosca qui avait 2 ans quand ses parents ont fui 
l’Espagne franquiste, ce qui a irrémédiablement chan-
gé sa destinée « Un livre à deux voix plus beaucoup 
d’autres... » dit l’auteure. (Voir critique TC 4019)

Olivier Gandou : Perpignan sous mandat RN (L’Har-
mattan).
« L’auteur présente le relevé de décisions du nouveau 
maire et l’impact qu’elles ont pu avoir sur la ville. L’ou-
vrage est structuré en quatorze thématiques pour saisir 
l’ensemble de la démarche de la nouvelle équipe pour 
laquelle l’auteur ne cache pas son antipathie... » (J. M. 
Philibert TC 4010).
Daniel Hernandez : Trafics (Noir austral)
Plusieurs personnalités d’ici assassinées, un trafic à 
Saint-Charles...Dans le dernier polar de Daniel Her-
nandez on retrouve Jepe Llense, ancien rugbyman de 
l’USAP et flic incontrôlable aux méthodes parfois discu-
tables mais redoutablement efficaces.
Thierry Nutchey : Sambasso (L’Harmattan)
le livre retrace le parcours de Louis, métis et orphelin 

de l’Assistance publique à la recherche de ses origines, 
parcours qui le mènera en Afrique. Il se retrouvera au 
cœur des convulsions de l’Afrique post coloniale. (Cri-
tique TC 4026).
Francis Pornon : Spoliations (Noir austral)
Toujours en croquant avec malice les rapports femmes-
hommes, dans cette enquête, menée par des amateurs 
(d’art), l’auteur aborde un pan peu reluisant de 
l’Histoire toulousaine : la spoliation des familles durant 
l’Occupation.

Nicole Gaspon
NB
Nos amis Nicole et Daniel Dajon seront également de la 
fête, à la librairie ils proposeront une sélection de livres 
politiques des éditions Sociales.

La fête 2024 s’apprête à 
saluer avec enthousiasme 
la naissance du nouveau 
Front populaire constitué 

des forces politiques de gauche, 
sociales, culturelles qui ont mesu-
ré la dangerosité de la situation et 
entendu la volonté de nos conci-

toyens prêts à se mobiliser dès 
lors que l’unité revient. À nous 
de tracer ensemble le seul chemin 
d’espoir possible.
Ainsi, la fête s’ouvrira vendredi 
28 au soir sur la grande scène 
par un grand meeting politique, 
animé par Amar Bellal, rédacteur 
en chef de la revue Progressistes 
et membre du Conseil national du 
PCF. Ce meeting marquera la clô-
ture de la campagne du 1e tour 
des législatives dans notre dépar-
tement.
Le débat du samedi soir, à 18h à 
l’Agora, traitera des questions en-
vironnementales et des réponses 
à apporter face au réchauffement 
climatique. Autour d’Amar Bellal, 
responsable de la commission 

Écologie du PCF, Nicolas Gar-
cia, vice-président du Départe-
ment des P.-O., Michel Coronas, 
membre de la direction du PCF66 
et Mika Meusnier qui évoquera la 
question du fret ferroviaire.
La fête du Travailleur Catalan, 
c’est la fête d’un journal né en 
1936, où la victoire du Front 
populaire aux élections législa-
tives fut un choc sans précédent 
et reste une des références ma-
jeures de la gauche française. Le 
Nouveau Front populaire créé 
en quelques jours sera porteur, 
à n’en pas douter, de nos luttes 
pour la 86e année, dans un cadre 
festif, enjoué, tourné vers l’avenir, 
prémisse des jours heureux !

Evelyne Bordet

La fête des livres
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Écologie et mobilité : on avance

L’association Osons le Rail s’est réunie 
en assemblée générale mercredi 12 juin 
à la salle de l’Union de Céret. Le pré-
sident, Thierry Labelle, la secrétaire, Do-

minique Noguères et le trésorier, Régis Larre 
ont fait le point de l’activité de l’association et 
ont mis en évidence la montée progressive de 
l’intérêt des citoyennes et citoyens du Valles-
pir pour la remise en circulation du train sur 
la ligne Elne/ Perpignan/ Céret via le Boulou. 
Les initiatives (manifestations et signatures de 
quelque 1 500 pétitions (l’attestent).

Une expertise demandée par le syndicat CGT 
des cheminots auprès de la SNCF doit per-
mettre, d’ici la fin du mois de juin d’enclencher 
un débat et une lutte citoyenne pour obliger 
tant la SNCF que l’État et les collectivités terri-
toriales à prendre au sérieux une amélioration 
des mobilités entre le Vallespir et Perpignan 
avec le train et les autres modes de déplace-
ment, notamment les bus. Reste à rentrer dans 
le détail (positionnement des arrêts et gares, 

coût du transport, etc.). Toutes les idées sont 
bonnes à prendre, pour qu’une amélioration 
de la mobilité, dans le cadre de la lutte contre 

la pollution carbonée, puisse faciliter la vie de 
la population de tout le Vallespir.

Yvon Huet

La Poste 66

À Corneilla-del-Vercol, un tournoi, ou plutôt une rencontre sportive a eu lieu. Il s’agissait de 
marquer la solidarité à l’égard d’un salarié de La Poste mis à pied. Réjouissante humanité. 

Encore et toujours des sanctions comme 
seules réponses

Les membres du collectif.

Un postier, Sam, est mis à pied trois mois par la direction dé-
partementale depuis le 1er juin. Il est l’un des responsables 
syndicaux de Sud PTT. Il est l’un des cinq salariés déjà pour-
suivis par la direction et la justice pour avoir, au printemps 

2023, occupé l’entrée du centre postal, 840 route de Pia pendant le 
mouvement contre la réforme des retraites.  On se rappelle la sanction 

contre Alex Pignon puni, lui, d’un an de mise à l’écart.
Pour Sam donc, pas de salaire pendant trois mois. « Pour une phrase 
malheureuse en direction d’une salariée » nous précise Sam. « Mais 
c’est un cadre qui se plaint, évoquant la maltraitance que je lui ferais 
subir. Il faut savoir que, quand je fais mon travail d’élu et de syndica-
liste, il essaie de m’en empêcher ». Le postier ajoute : « Le climat a 
changé dans l’entreprise en quelques années. Une sorte de perversité, 
une culture de la délation s’est installée peu à peu auprès des person-
nels. C’est regrettable ». Et La solidarité s’organise.  

L’Estrella, une association  
« humaine au soutien du salarié mis à pied »

« Créée il y a trois ans pour se retrouver, échanger, communiquer », et 
faire du sport, cette association omnisports revendique des valeurs hu-
maines universelles. Elle participe même à des manifestations sociales, 
humanistes aussi auprès des sans-papiers ou de l’accueil des migrants. 
« Là, nous connaissons Sam. Et nous avons voulu organiser la solidari-
té, collecter pour lui et le réconforter. Ce soir nous avons joué au foot, 
partagé un verre et un petit repas et nous avons collect  , c’est aussi 
notre rôle » explique Wilfried. 900€ ont été collectés.

Michel Marc

Vallespir
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Ils étaient une soixantaine ce samedi sur le terrain du Bocal du Tech. Les enseignants et per-
sonnels éducatifs, militants de la fédération, en ont « gros sur la patate ». Depuis plusieurs 
années ils subissent des réformes régressives autoritaires, sont montrés du doigt, et exercent 
leur métier dans des conditions de plus en plus difficiles.  Il y a eu le fameux « Pacte », 
arme de division massive des personnels, un affaiblissement constant de l’encadrement 
par manque de postes dans tous les secteurs de l’éducation, un mépris continu du minis-
tère. Nous devrons faire face à la rentrée au dramatique « Choc des savoirs », à l’illusion 
démagogique des effets du port de l’uniforme, et, pour finir, à la destruction du statut de 
fonctionnaire avec des rémunérations variables, primes et récompenses... Ça fait beaucoup 
Géraldine Moralès, la secrétaire départementale conclut : « c’est pour cela que nous faisons 
notre fête. C’est nécessaire et ça fait du bien ». 

M. M.

La FSU 66 a fait la fête
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Compliqué de mettre un mot sur le début de saison 
de cette jeune équipe, il a fallu attendre près d'un 
mois pour voir l’effectif au complet après une session 
de recrutement estival. Accompagné par son adjoint 
Valentin, c’est le jeune Enrick Duhaubois qui est nom-
mé entraîneur principal de l’équipe. Habitués du jeu 
4 contre 4, ces jeunes doivent relever le défi de jouer 
à 6 contre 6, la tâche fut bien dure pour l’entraîneur. 
C’est à la mi-octobre que Cabestany Volley M18 a dis-
puté son premier match de la saison, les jeunes ont 
tardé à se mettre dans le coup après s’être inclinés 
lourdement 3 sets à 0 contre Perpignan.

Une lueur d’espoir
Ils ont vite réagi puisque c’est avec brio qu’ils en-
chaînent une série de victoires de quatre matchs d’af-
filée. Après une première partie de saison convain-
cante, les objectifs de mi-saison sont tout à fait 
différents. La montée en régional se précise, en outre 
Perpignan et le Vallespir se mettent dans la course 
pour empêcher l’équipe de Cabestany de monter. 
C’est lors d’une confrontation décisive à domicile 
contre le Vallespir que les jeunes emmenés par Enrick 
valident leur ticket en régional, terminant troisième 
du championnat. C’est inespéré de voir ces jeunes à 
peine débutants faire preuve d’un niveau de jeu re-
marquable.

I. B.

Une équipe de volley pleine d’ambition
Cabestany

La Libambulle ouvre son garage 
durant l’été les mardis et samedis 
de 10h à 13h du 15 juin au 15 août 
au 3, rue San Juan de Porto-Rico à 
Prades
Le garage, c'est une caverne d'Ali 
Baba où l'on peut fouiner à loisir et 
trouver des pépites : des livres les 
plus ardus, philosophie, politique, 
histoire, sciences humaines, litté-
rature classique… aux plus légers, 
romans, polars, bandes dessinées, 
voyages, livres pour enfants… et 
même une petite collection de Cds. 
Tous d'occasion et à des prix très 
abordables (sauf quelques rare-
tés).
C'est aussi un lieu de rencontre 
où l'on peut se poser autour d'un 
café ou d'un jus de fruit, bavarder 
avec les visiteurs, s'informer sur 
les activités de l'association, et… 
y adhérer.
Les fonds collectés aideront à fi-
nancer d'autres projets et initia-
tives de l'Amie Bambulle.
« La littérature ne permet pas de 
marcher, mais elle permet de respi-
rer. » Roland Barthes.

Pour les 
amateurs 
de lecture

Découvrez d'autres articles, chaque semaine, 
sur le site : www.letc.fr
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Quand on vous parle du trou de la sécu et de ses déficits 
abyssaux vous pensez que toute protection sociale 
est naturellement compromise et qu’il faut réformer. 
Réponses avec l’économiste Nicolas Da Silva.

La vérité sur  
« le trou de la sécu »

  

- Cal fer foc nou. Els mals ambients i mals 
auguris a la foguera! 
- Coneixia pas aquesta dita popular. Mes 
parles dels focs de Sant Joan o de les 
pròximes eleccions a l’Assemblea Nacional 
francesa?
- Aquesta dita popular me l’acabo d’inventar, 
mes crec que és d’actualitat per parlar de tot 
a l’encop, de la nit de Sant Joan, de la nostra 
festa del foc, i de l’actualitat política.
- Sem d’acord que hi ha un bon grapat de 
coses que caldria llançar a la foguera, tenim 
menester d’una regeneració en el bon sentit 
de la paraula, però ho podem fer amb un re-
frany autèntic: « Qui encén foc per Sant Joan, 
no es crema en tot l'any ».
- «Per Sant Joan de juny, la falç al puny». 
Aquest també és autèntic, fa referència a 
l’època de l’any on cal segar el blat i ho po-
dem interpretar com volem oi?
- Les tradicions són importants mes aquesta 
és realment la festa dels Països Catalans i 
surt de casa nostra : pensa que la Flama del 
Canigó  s’escampa fins al País Valencià, les 
Balears, l’Alguer…. i més enllà dels Països 
Catalans a moltes capitals i fins al Parlament 
Europeu.
- Doncs sàpigues que a Vinaròs, al País 
Valencià, un d’aquests municipis on governa 
la dreta del PP i Vox, enguany l’Ajuntament 
ha retirat del programa de festes l’acte de 
rebuda de la Flama del Canigó que s’hi ce-
lebrava d'ençà de cinquanta 50 anys. No ho 
prohibeixen, però retiren el suport institucio-
nal a la celebració i ho treuen del programa. 
L’excusa és que és la festa « s’ha polititzat » i 
que és un acte « pancatalanista ».
- Ho he llegit efectivament, més també he lle-
git que l’associació que organitza la rebuda 
de la flama ho farà igualment, amb o sense 
suport de l’Ajuntament; és la millor resposta 
als “ mals auguris ” i al “ mal ambient ”: foc 
nou !
- Acabem citant uns versos de Joan Maragall 
(1860-1911) al poema « Himne dels Focs de 
Sant Joan » :  « Ja les podeu fer ben altes, les 
fogueres aquest any, cal que brillin lluny i es 
vegin, els focs d’aquest Sant Joan »

                          C&C

En Català

Per Sant Joan,  
foc nou 

Dans son intervention à L’UPTC, 
l’économiste a expliqué deux ou 
trois petites choses qui remettent 
les idées en place et en particulier 

l’idée qu’instituer une protection sociale 
n 'est pas une question de richesse du pays 
mais de volonté politique.

Première idée : l’État social 
s’opposerait au marché 

Cette idée est fallacieuse car la sécu en 
1946 est auto-organisée sans l’État qui 
tente d’usurper  le pouvoir des  usagers et 
contre le marché en particulier les banques. 
Depuis la Révolution jusqu’en1944, le 
soin aux pauvres est d’abord charité sous 
l’égide du clergé mais la guerre totale de 
1914 oblige l’État à mettre en œuvre des 
protections vis-à-vis des veuves, orphelins, 
etc... L’objection libérale intervient, elle ne 
tolère pas que l’État se mêle du soin. Sont 
créées alors les mutuelles gérées comme 
aujourd’hui par d’autres que ceux qui les 
utilisent.  La gestion du soin est paternaliste 
et entraine  l’opposition de la CGTU.

Deuxième idée :  
la sécurité sociale se serait 

faite sans conflit  
En 1945 il n’y a pas d’unanimité nationale, 
le but d’Ambroise Croizat n’est pas d’éta-
tiser mais de socialiser, il veut une gestion 
auto-organisée démocratique et non pa-
ritaire. Le conflit porte essentiellement sur 
le pouvoir de gestion, une forte opposition 
des médecins et de la mutualité donne fi-
nalement un quart des voix au patronat 

et trois quarts aux salariés dans la gestion 
des caisses. Une seule caisse pour tous les 
risques est préconisée  mais pas réalisée. 
Aujourd’hui le déficit n’est qu’apparent :  si 
on cumule le résultat de toutes les caisses la 
sécu est en excédent.

Troisième idée :  
Les ressources seraient  
le problème de la Sécu 

Aujourd’hui l’État social organise et insti-
tutionnalise le marché en finançant les cli-
niques privées,  l’industrie pharmaceutique 
et  les mutuelles ; depuis 1946 les gou-
vernements- y compris celui de De  Gaulle 
n’ont eu de cesse de substituer l’État social 
à la « Sociale » pour passer d’une logique 
d’adaptation aux besoins à une logique 
d’adaptation au marché.  Pour soumettre 
la sécu au marché commun et à la concur-
rence, ils ont par ordonnances en 1967 divi-
sé le régime général en trois caisses,   établi 
le paritarisme patronat-syndicat et supprimé 
les élections pour les dirigeants des caisses  
les libéraux sont de grands démocrates…
Notre intervenant nous a permis de com-
prendre comment on pourrait organiser un 
système de santé géré par les travailleurs 
eux-mêmes sans intervention de l’État et  de 
prendre conscience de la régression que re-
présente la réforme de la protection sociale 
complémentaire initiée par Hollande. La lec-
ture du livre de Nicolas Da Silva : La bataille 
de la sécu  (éd La fabrique) est fortement 
recommandée.

F. G. et G. K. 
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L’ensemble des partis poli-
tiques de gauche (tous pré-
sents) a écouté les prises de 
parole, sans intervenir. Il en 

fut de même pour les associations 
présentes, l’ASTI, le MRAP, SOS 
Racisme, L’Alternative en davant. 

Pas de chèque en blanc  
et battre le RN

« Nous sommes là d’abord pour 
un changement de société, pour 
des avancées sociales et un pro-
gramme de rupture sociale et 
politique. En conséquence, nous 
sommes pour des candidatures 
uniques du Front populaire dans 
chaque circonscription. Nous ap-
pelons les partis concernés à faire 
ce qu’il faut et à s’engager sur 
un programme transformateur et 
progressiste. Nous les appelons 
à prendre leurs responsabilités 

et à ne pas décevoir. » précisait, 
en introduction, le responsable 
de la CGT 66. Il ajoutait : « bien 
entendu, nous devons empê-
cher le RN d’être en capacité de 
gouverner. C’est un réel danger 
pour le peuple et la France ». Les 
autres responsables syndicaux 
confirmaient  : « nous n’avons 
rien à attendre des réformes du 
RN. Leur programme est tout à 
fait contraire aux besoins sociaux 
et sociétaux » poursuivait la res-
ponsable FSU, s’appuyant sur 
quelques exemples éclairants. « le 
RN, à Perpignan, de façon presque 
invisible, coupe peu à peu dans 
les budgets sociaux utiles, dans 
les budgets culturels » ajoutait 
le responsable de l’UNSA. Il était 
aussi question de la restriction 
des libertés publiques, de la xéno-
phobie en hausse, du chaos social 

et humain envisageable. 

Superbe manif !
Comme partout en France, le 
rassemblement perpignanais 
aura répondu aux attentes. 2500 
personnes, beaucoup de jeunes, 
de couleurs, de drapeaux, des 
banderoles inventives, de chants 
inhabituels. Les syndicats étaient 
en tête, ensemble, et les partis 
de gauche étaient rassemblés 
sous la même banderole, sous un 
même mot d’ordre. « L’oiseau noir 
plane au-dessus de nos têtes  ! 
Et ce qui paraissait impossible il 
y a quelques semaines est enfin 
réalisé par les responsables poli-
tiques » confiait ainsi une mani-
festante, intermittente du spec-
tacle, qui ajoutait : « la culture, le 
RN la craint, c’est classique. Nous 

avons intérêt à être très actifs pen-
dant ces deux semaines  ». Trois 
jeunes frères et sœurs, collège, ly-
cée et faculté interviennent : « on 
ne s’y attendait pas. Mais il y a 
espoir. On peut peut-être gagner. 
Si l’occasion se présente, on aide-
ra dans la campagne. Ce qui est 
certain, c’est que nous serons ac-
tifs sur les réseaux sociaux ». Plus 
loin, un retraité de l’Éducation na-
tionale : « Il fallait montrer qu’il y 
a des possibilités, des potentiels, 
des résistances. J’ai été agréable-
ment surpris par la constitution du 
Front populaire. Dans le départe-
ment, on peut gagner un ou deux 
sièges. C’est certain ». Le pronom 
« ON » a supplanté le «  JE » et 
les étiquettes particulières. Cela 
faisait longtemps. 

Michel Marc

événement
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Élections législatives
Le Front populaire en ordre de marche
Si la décision brutale et irresponsable d’Emmanuel Macron a fait l’effet d’un coup de 
massue, les organisations de gauche ont très vite pris le dessus. En quelques jours un 
rassemblement inédit a pris forme, un Front populaire à même de redonner de l’espoir à 
toutes celles et tous ceux qui aspirent à une société de justice et d’égalité et qui entendent 
empêcher le RN d’accéder au pouvoir.

Manifestations, rencontres entre partis de gauche et organisations syndicales, déclarations 
de candidatures…Tout se met en place en vue des élections législatives du 30 juin et du 7 
juillet.

Un engagement politique inédit
Les organisations syndicales départementales ont reprécisé leurs postures devant la presse. 
FSU, Solidaires, CFDT, UNSA et la CGT comptent s’investir et peser dans la campagne.

Syndicats
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Lénine disait « Il y a des décennies où rien ne se passe et il y a 
des semaines où des décennies se produisent ». Les résultats des 
élections européennes et la dissolution de l’Assemblée nationale 
ont poussé la gauche française à faire le pari d’unir ses forces en 

tant que Front populaire, pour lutter contre le péril de l’extrême droite 
au pouvoir. Et c’est tout naturellement que les jeunes du Front popu-
laire ont emboîté le pas en unissant leurs forces durant l’incroyable 
campagne que vit la France en ce moment. Rien que samedi dernier, 
lors de la manifestation contre l’extrême droite à Perpignan les jeunes 
insoumis, communistes, socialistes et sympathisants ont battu le pavé 
ensemble, côte à côte dans le cortège, lançant des slogans antifas-
cistes, derrière une banderole commune. Loin des tractations sur les cir-
conscriptions et des batailles d’égo de leurs partis respectifs, ces jeunes 
n’ont qu’une seule envie, c’est de faire gagner la gauche unie du Front 
populaire. « L’histoire nous regarde ! » a commenté Bastien, un jeune 
communiste face aux enjeux cruciaux durant les deux semaines à venir. 
La journée de manifestation terminée, c’est dans la bonne humeur et la 
convivialité au sein des locaux du PCF que nos jeunes camarades ont 
pu planifier des actions communes pour la semaine prochaine.

S. I.

événement8

Cette jeunesse qui emm...  
le Rassemblement national
Les jeunes du Front populaire en première ligne contre l’extrême droite.
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Les associations de défense des migrants -l’Asti, la Cimade, Germa, le Mrap, le RESF, SOS Méditerranée, 
Welcome 66-, largement mobilisées contre la loi immigration de Darmanin, lancent un appel de soutien au 
Nouveau Front populaire.
Pour les associations de défense des mi-
grants l’accession au pouvoir du RN serait 
une catastrophe, aussi ces associations se ré-
jouissent-elles particulièrement de la consti-
tution du Front populaire. Ce Front fait lever 
l’espoir d’une société qui bannirait l’exclusion 
et le racisme. Dans un communiqué, ces as-
sociations déclarent : «nous, associations qui 
nous battons au jour le jour aux côtés de mi-
grant-es, refugié·es et personnes étrangères - 
contre le racisme et les frontières mortifères 
de la « Forteresse Europe » et pour un accueil 

digne, l’égalité des droits, la liberté de circula-
tion - saluons la volonté exprimée par le pro-
gramme du Nouveau Front populaire de lut-
ter contre toutes les discriminations et pour 
l’abrogation de la loi Darmanin et de toutes 
les autres lois racistes. »
Elles rappellent que « le racisme est le ciment 
du programme de haine du RN et qu’une ar-
rivée à la tête du gouvernement d’un Bardel-
la donnerait à l’extrême droite le pouvoir de 
transformer en tragédie la vie des migrant·es 
et des millions de personnes de ce pays qui 

n’ont pas la bonne couleur ou la bonne reli-
gion - prélude à une destruction des droits so-
ciaux et démocratiques pour toutes et tous. »
C’est pourquoi ces associations, aux côtés de 
tous les acteurs politiques, associatifs et syn-
dicaux qui luttent pour une autre société plus 
juste, égalitaire et respectueuse des droits 
humains, appellent « à soutenir le Nouveau 
Front populaire et participer à toutes ses ini-
tiatives, pour empêcher à tout prix que l’irré-
parable advienne le 7 juillet prochain. »

A.-M. D.

Appel pour les droits humains
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1ère circonscription
Cantons de : Perpignan III, Per-
pignan IV, Perpignan V, perpignan 
VII, Perpignan IX, Toulouges.

2ème circonscription
Cantons de : Canet-en-Rous-
sillon, La Côte-Radieuse, Latour-
de-France, Perpignan I, Rivesaltes, 
Saint-Laurent-de-la-Salanque, 
Saint-Paul-de-fenouillet, Sournia.

3ème circonscription
Cantons de : Millas, Mont-Louis, 
Olette, Perpignan II, Perpignan 
VI,Perpignan VIII, Prades, Sailla-
gouse, Saint-Estève, Vinça.

4ème circonscription
Cantons de : Argelès-sur-Mer, 
Arles-sur-Tech,Céret, Côte-Ver-
meille, Elne, Prats-de-Mollo-la-
Preste, Thuir.

Pyrénées-Orientales :
Carte des circonscriptions

Daspe Francis 
Suppléante : Ventura-CID Sylvie

Berrué David 
Suppléante : Beuze Lola

Cullel Nathalie 
Suppléant : Ferrand François

Baraillé Julien 
Suppléante : Baranoff Brigitte

Les candidates et candidats  
du Front populaire dans notre département
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La flamme de l’espoir
Mesures d’urgences et transformations profondes, le contrat de législature du 
Nouveau Front populaire rompt avec le pouvoir de l’argent et s’oppose radicalement 
au projet réactionnaire du RN.

Contrat de législature

Le contrat de législature du Nouveau 
Front populaire rendu public après 
quatre jours d’intenses discussions se 
décline suivant trois volets : quinze pre-

miers jours dédiés à « la rupture », suivis par 
cent jours pour mettre en place la « bifurca-
tion » puis, les mois suivants, « la transforma-
tion ».

La rupture
Dans les quinze premiers jours, un gouverne-
ment du Nouveau Front populaire prendra des 
mesures décisives pour redonner du pouvoir 
d’achat à tous ceux qui chaque mois se serrent 
la ceinture : blocage des prix de l’alimentation 
et de l’énergie, augmentation des salaires avec 
le passage du SMIC à 1 600 € net et la hausse 
de 10 % du point d’indice des fonctionnaires, 
hausse des indemnités des stagiaires, négo-
ciations commerciales pour garantir des prix 
planchers rémunérateurs aux agriculteurs, re-
valorisation de 10 % des APL, …
Pour répondre à la volonté majoritaire, seront 
abrogées les réformes Macron sur l’âge de la 
retraite (retour immédiat à 62 ans avec pers-
pective de retour à 60 ans, réintroduction des 
critères de pénibilité) et la réforme de l’Assu-
rance chômage.
Pour réparer les services publics, le gouver-
nement de Front populaire organisera une 
conférence de sauvegarde de l’hôpital public, 
abrogera les « choc des savoirs » à l’école, 
avancera vers la gratuité totale de l’école (can-
tine, transports, fournitures, …).
Il relancera la création d’emplois aidés pour les 
associations. Dans le domaine de la sécurité, il 

déploiera de premières équipes de police de 
proximité tout en interdisant LBD et grenades 
mutilantes.
Dans le domaine international, le Nouveau 
Front populaire agira pour la paix, en défen-
dant la souveraineté du peuple ukrainien face 
à l’agression criminelle de Poutine (y compris 
par la livraison d’armes), en rompant le sou-
tien au gouvernement suprémaciste d’extrême 
droite de Netanyahou pour imposer un cessez-
le-feu immédiat à Gaza, en exigeant la libé-
ration des otages, en reconnaissant immédia-
tement l’État de Palestine aux côtés de l’État 
d’Israël.

La bifurcation
Durant les 100 jours suivants, 5 paquets lé-
gislatifs seront proposés au Parlement : une 
grande loi sur le pouvoir d’achat, une grande 
loi santé, une grande loi éducation, une loi 
énergie climat jetant les bases d’une planifi-
cation écologique ambitieuse, un projet de loi 
de finances rectificative pour abolir les privi-
lèges des milliardaires (rétablissement de l’ISF, 
suppression des niches fiscales injustes et pol-
luantes, réforme de l’impôt sur l’héritage pour 
le rendre plus progressif, …). Parallèlement 
des plans interministériels seront élaborés 
pour combattre l’antisémitisme, l’islamopho-
bie et toutes les formes de racisme.

Les transformations
Une fois tous ces grands chantiers lancés, le 
gouvernement et les députés du Nouveau 
Front populaire, en lien permanent avec les 
syndicats, les associations, les collectifs, met-

tront en œuvre un programme de liberté, 
d’égalité et de fraternité : retour des services 
publics, droit au logement garanti, nouveau 
droit à la retraite, assurer sureté, sécurité et 
justice, aller vers une 6e République (élections 
à la proportionnelle, suppression du 49-3, 
instauration d’un RIC, réelle décentralisation 
démocratique,…), faire bifurquer l’économie 
pour réindustrialiser la France, …
En un mot, un programme qui permettra 
d’écrire une nouvelle page de l’histoire de 
France…

René Granmont
Pour consulter l’intégralité du contrat 
de législature du Nouveau Front 
populaire : www.humanite.fr/wp-content/
uploads/2024/06/LHumanite-presente-le-pro-
gramme-du-Nouveau-Front-Populaire.pdf
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Cinq belles soirées musicales
La 49e édition du festival Musique et Orgue aura lieu du 5 au 21 juillet 2024.
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Organisé par l’associa-

tion Jean-Pierre Cavaillé 
avec le fort soutien de la 
ville de Vinça autour de 

l’extraordinaire orgue baroque de 
l’église Saint-Julien Sainte-Base-
lisse, le festival Musique et orgue 
est le rendez-vous musical de 
l’été.
Chaque année, c’est le plaisir de 

se retrouver dans la splendide 
église pour de beaux moments 
musicaux portés par des inter-
prètes talentueux d’ici et d’ail-
leurs, pour des moments de convi-
vialité d’après concert.
En cette année 2024, l’associa-

tion a, comme à l’accoutumée, 
fait le choix de la qualité et de la 
diversité, une programmation à 
découvrir au fil de cinq concerts 
lors de trois week-end de juillet.

Vendredi 5 juillet 20h30
Polyphonies Corses sacrées 
au féminin Santa
Ensemble Madamicella : Alice 
Besnard, Eloïse Chadourne, Caro-

line Champy-Tursun, Nadine Ros-
sello (direction)
Le quartet vocal féminin profes-
sionnel créé et dirigé par Nadine 
Rossello propose un programme 
inédit de polyphonies corses 
sacrées a capella d’hier à au-

jourd’hui pour voix de femmes.

Dimanche 7 juillet 18h
Silencium, Dormit in Rosis dilecta 
mea
Orgue et voix
Matthew Baker, baryton
Jörn Boysen, orgue
Motets et pièces d’orgue virtuoses 
du XVIIe siècle européen
Banchieri, Cazzati, Froberger, Ber-
nier, de Brossard, Sweelinck

Vendredi 12 juillet 
20h30
Concert en partenariat avec 
Les Amis d’Alain Marinaro
Trio baroque et voix
Airs, folias, improvisations Cac-
cini, Frescobaldi, Monteverdi, 
Bruna, de Mucia, Corelli, Platti
Un programme varié et éclectique 
avec des œuvres des grands au-
teurs du baroque musical.
Trio Astrolabi :
Gisèle Lopez, violon baroque
Guillem Gironès, violoncelle ba-
roque Jordi Gironès, théorbe & 
Benoît Dumon, chant et orgue

Vendredi 19 juillet 
20h30
Opéra!
Récital de piano à quatre mains 
autour de l’art lyrique de Gluck à 

Wagner en passant par Mozart et 
Bizet. Ana Laurichesse & Jérôme 
Boisvert au piano nous ferons 
revivre les grands moments de 
l’opéra.

Dimanche 21 juillet 18h
Trompettes et orgue
Un concert royal
Jean-Daniel Souchon & Jean-Fran-
çois Madeuf, trompettes histo-
riques (origi-naux XVIIIe)
Gaëtan Jarry, orgue
Au programme :
Lully, Corrette, Stanley, Boyce, 
Haendel
Tarifs : 14€ Pass 3 concerts €.

Nicole Gaspon

Vinça

Un festival renouvelé
Recentrée sur deux communes et parcourant les saisons, la 9e édition de JET réaffirme ses valeurs 
humanistes et féministes.

C
’est sous les platanes, face au 
Café de France à Céret, qu’ Alain 
Brunet et Philippe Lenglet  pré-
sentaient la 9e édition d’un  fes-

tival 2024 renouvelé. Recentré sur les villes 
de Céret et Saint-Génis-des-Fontaines pour 
l’été, se prolongeant jusqu’en novembre à 
Corsavy et Palau-del-Vidre, avec des prévi-
sions de concerts au printemps prochain. 
« Un festival des quatre saisons » a-t-on 
entendu.
Pour Alain Brunet, le jazz est une « musique 
méconnue du grand public, mais existant 
dans tous les continents, tous les pays du 
monde. » Il citait la diversité de ses esthétiques, ses pratiques de groupe. Il en profi-
tait pour faire un comparatif avec les gros festivals de musique actuelle qu’il range 
dans la catégorie « business », pointant «  la recherche du profit, la démesure des 
cachets et installations, des droits d’entrée... », s’interrogeant sur « l’aide financière 
des collectivités. » Pour lui, Jazz en Tech « est un festival intègre, qui développe des 
valeurs humanistes, fruit d’un travail d’équipe, axé sur le respect de l’autre ; sans 

doute parce que le jazz puise ses origines 
dans l’esclavage. »
Philippe Lenglet enchaînait sur les thèmes 
qui traversent la programmation, « éco-
logie, féminismes, violences faites aux 
femmes. » Plusieurs femmes musiciennes 
d’origines et de styles variés sont ainsi 
à découvrir, il y aura aussi des gens qui 
jouent dans la rue, noter le 4 août un « 
brunch et jazz dans les rues de Céret. »
Les dates estivales : À Saint-Génis, Jazz au 
cloître les 28 et 29 juillet ; À Céret scènes 
In et Off du premier au 4 août avec des DJ 
avant et après concert en divers points de 

la ville. Tout le programme sur www.jazzentech.com.
La conférence de presse se terminait sur un mini concert de rumba, Antoine Tato 
Garcia à la guitare et la chanteuse cubaine Eliene Castillo, avant-goût du concert du 
1er août à Céret.

N. G.

Madamicella polyphonies corses sacrées au féminin.

Les organisateurs et les représentants  des collectivités

Jazz en Tech
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Venu en ami, Robert Guédiguian a marqué la 
journée de vendredi : master class sous les mi-
cocouliers, projection de La villa et de Marius et 
Jeannette, débats…Il est même venu au pot du 
Travailleur Catalan !
Lors de la master class, très suivie, animée par Mi-
chel Cadé, Robert Guédiguian et son ingénieur du 
son Laurent Lafran, ont évoqué la construction des 
différents films, leur contemporanéité toujours, 
celle du moment où ils sont faits, pour La villa, 
l’évidence était l’arrivée des jeunes migrants, leur 
maison de production, Agat films… Le cinéaste 
a également dévoilé les titres de ses deux pro-
chaines réalisations : Une femme d’aujourd’hui et 
La pie voleuse. 
Le soir on a eu le plaisir de revoir Marius et Jean-
nette projeté dans les grands Carmes. Plus de 20 
ans et toujours d’actualité, le film ne cesse de nous 
toucher. En préambule, Guédiguian faisait remar-
quer que ce film avait été fait au moment de la 
dissolution de l’Assemblée par Chirac. Il évoquait 
aussi Dédé, personnage joué par Jean-Pierre Dar-

roussin qui, juste une fois, avait voté FN !

Compte-goutte,  
l’expo de Francesca Caruana

Occupant toute une salle, l’exposition, entre pein-
tures, sculptures et installation (une carte des 
océans en relief au sol) développe un récit d’alerte 
sur « les blessures de l’océan et la pénurie d’eau » 
Sur les murs, le bleu et le rose dominent des aplats 
de couleur qui figurent des vagues comme dotées 
de mouvement, de profondeur. 

Les « élucubrations »  
de Roland Payrot

Sympathique moment de drôlerie à l’écoute de la 
lecture de Roland Payrot qualifiée par lui-même 
« d’élucubrations au fil de l’eau. » Jeux de mots 
sur l’élément aquatique, notes pertinentes sur 
l’état de la planète, et surtout, évocation de tous 
les films qui auraient pu trouver leur place dans 
Confrontation 59. Visiblement sur le cinéma Ro-
land Payrot en connaît un rayon. Un régal.

N. G.

culture12

Perpignan

Confrontation
De l’eau…

Castelnou
Village I Samedi 22 juin à partir de 20h I 
Nuits romantiques I Gratuit.

Canet-en-Roussillon
Route de Saint Cyprien I Samedi 22 juin 
à 17h30 à 23h I Bouteilles à la mer I 49€/
Groupe 45€/enfant 25€.

Une premier week-end marqué par la présence de Robert 
Guédiguian et les diverses rencontres autour des films, 
expos et lecture.

Argelès-sur-Mer
Salle Jean Carrère I Samedi 22 juin à 20h30 I 
Danse - Spectacle d’art divers I 10€/réduit 
8€.
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Cabestany
Place du Souvenir Français I Lundi 24 juin 
à 18h I Spectacle - Atelier cirque I 3€. Mardi 
25 juin à 20h30 I Spectacle Atelier danse I 
3€. Jeudi 27 juin à 19h I Spectacle -  Atelier 
Hip-Hop I 3€.

Ille-sur-Têt
Route de Prades I Samedi 29 juin de 15h à 
2h I Les Fest'Ille Night I Gratuit.

Rivesaltes
Domaine de Rombeau I Du vendredi 21 
juin à20h I Dîner spectacle - Les Saisons 
Culturelles à Rombeau I 55€.
Villefranche -de-Conflent

Halle des sports I Samedi 22 juin 21h30 I 
La Nuit Romantique dans les Plus Beaux 
Villages de France - Visite à la lanterne I 
10€/réduit 8€.

Port-Vendres
Avenue Castellane I Samedi 29 juin 20h30 I 
Chorus Veneris I Gratuit.

À l’occasion du 59e Festival Confronta-
tion organisé par l’Institut Jean Vigo sur 
le thème de l’eau, vendredi 14 juin à 19h, 
les festivaliers ont accueilli à l’Arsenal 
à Perpignan, le réalisateur Robert Gué-
diguian. Après avoir remercié le public, 
Nicole Gaspon, au nom du Travailleur Ca-
talan, a évoqué les choix faits par l’Ins-
titut Jean Vigo en lien avec les idées du 
journal et qui permettent une « confra-
ternité ». Cette année, le sujet choisi sur 
l’eau est actuel surtout dans notre dé-
partement. Un pot de l’amitié a été of-
fert par les Amis du Travailleur Catalan 
précédant la projection du film Marius et 
Jeannette.

Le pot du TCle Boulou
Salle des Échards I Dimanche 23 juin17h30 
I Chorus Serenata soliste et Karl Jeukins 
I 15€.

©
  E

ve
lyn

e 
Bo

rd
et

Auditorium du Conservatoire (John Cage) 
I Lundi 24 juin à 20h30 I Concert - Water 
Music I Gratuit. Jeudi 27 juin à 20h I Concert - 
Requiem deFauré I Gratuit. 
Église Saint-Mæartin I Samedi 29 juin à 20h 
I Concert de louange - Be Witness I 18€/
réduit 9€. 
Site archéologique de Ruscino I Samedi 15 
et dimanche 16 juin à 19h30 I Spectacle - Les 
12 travaux d’Hercule I Gratuit. 
Quai Sadi Carnot I Samedi 22 juin de 11h à 
21h30 I Marche des fiertés I Gratuit.  
Place de la Victoire I Dimanche 23 juin à 19h 
I Fête de la Saint-Jean I Gratuit.

Arles-sur-Tech
Église Saint-Sauveur I Dimanche 16 juin à 
18h I Concert de l’ensemble Madrigalis 
dirigé par Maryse Tatangelo. Organisé par 
Les Amis d’Alain Marinaro et l’Orchestre de 
Catalogne I 10€
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La conférence de Marie-Anne Ma-
tard-Bonucci était intitulée « Fascismes 
et antisémitisme », sujet dont elle est 
spécialiste. Elle a commencé en décri-

vant comment les fascistes italiens avaient 
évolué sur l’antisémitisme, tolérants au début 
ils avaient fini par s’aligner sur les positions 
des nazis. Peu à peu la conférencière a quitté 
l’histoire pour rejoindre l’actualité et le conflit 
israélo-palestinien et, insensiblement, déve-
loppé des positions passablement contes-
tables. Ainsi « l’OLP voulait détruire Israël », 
ou, « au moment de la création de l’État d’Is-
raël les Palestiniens n’ont été repoussés que 
de 15 km... » La même enfonce le clou dans 
Télérama (n°3883) « depuis que l’État d’Israël 
existe, fondé sur le sionisme comme idéologie 
et créé pour la sécurité du peuple juif, être an-
tisioniste revient à souhaiter la fin de cet État. 
Dire : Palestine from the river to the sea, c’est 
vouloir la destruction de l’État d’Israël et c’est 
indissociable de l’antisémitisme. »
De quoi faire bondir Sonia Marzo, militante 
de l’Union des Juifs de France pour la Paix, 
présente à la conférence et ayant vainement 
demandé la parole pour réagir.

Son association lutte contre l’antisémitisme, 
contre tous les racismes pour la justice et 
l’égalité entre les peuples. Pour elle, les pro-
pos de M.A Matard-Bonucci sont « un déni de 
l’Histoire, au moment de la création d’Israël les 
Palestiniens ont été chassés, leurs villages dé-
truits. Et la politique d’Israël aujourd’hui c’est 
du nettoyage ethnique, c’est contraire aux va-
leurs fondamentales du judaïsme. »
Le contexte aujourd’hui est sensible, « Il y a eu 

le 7 octobre. Tuer des civils est ignoble, là on 
est dans la vengeance, on n’est plus humain » 
et de citer Franz Fanon « la violence du co-
lonisé renvoie à celle du colonisateur ». Mais 
ce qui se passe à Gaza aujourd’hui « risque 
de multiplier les terroristes, parce que tout est 
détruit, les écoles, les universités, la culture... »
Sonia rappelle que « la culture juive est anti 
colonialiste, révolutionnaire, les premiers 
révolutionnaires russes étaient juifs, et de 
nombreux penseurs comme Marx...De même, 
beaucoup de Juifs d’Europe se sont engagés 
dans les Brigades Internationales »
Aussi Sonia déplore-t-elle l’instrumentalisa-
tion de l’antisémitisme par l’extrême droite 
et le pouvoir dominant.  Pour elle, oser traiter 
d’antisémitisme les antisionistes, « c’est hon-
teux. » En réalité, ajoute-t-elle « le soutien à 
Israël est lié à la mauvaise conscience occiden-
tale après le génocide. »
À propos du festival Nostre mar, Sonia regrette 
que l’on ne considère pas tous les racismes, à 
un moment où le racisme anti musulman, anti 
Noir est très fort.

Propos recueillis par Nicole Gaspon

culture 13
Nostre mar
Interrogations
Le festival de SOS racisme s’est ouvert sur une conférence de l’historienne Marie-
Anne Matard-Bonucci dont les positions laissent pour le moins perplexe. Décryptage 
avec Sonia Marzo.
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Sous un titre mystérieux, Jusqu’au 30 
septembre, le Centre d’art contempo-
rain , présente une exposition excep-
tionnelle servie par un parcours non pas 

chronologique mais thématique : ouverture 
avec des travaux de facture classique (Huiles, 
pastels, fusains, mine de plomb, portraits, oi-
seaux, le tout d’une technique irréprochable, 
mais sans grande originalité ; serait-ce pour 
nous montrer un savoir-faire indéniable ?
Car après ce préambule, tout en douceur, com-
mence le choc : des femmes nues, en pieds, 
(elle-même, sa mère) mais âgées, avec des 
corps vieillissants.
Puis vient l’étape « poupée », démontée, 
désarticulée, qui nous renvoie à l’érotisme 
glaçant de Hans Belmer et ses poupées 
scabreuses et torturées… prémices nous pré-
parant à l’univers qui va suivre : un monde 
industriel, fait de machines, de pièces méca-
niques parfaitement représentées,  d’usines 
pas du tout naturelles, pour oser l’oxymore, 
non inscrites dans un paysage, hors contexte, 
ciel bleu gris uniforme, sans source de lumière, 
des décors neutres, aseptisés, sans humains, 
froid, sorte de faux réalisme socialiste vidé de 
toute intention narrative. 

Figuration imaginaire
Un tableau, clin d’œil au surréalisme (?), 
semble faire la transition avec la suite – « Le 
couple » : deux machines inventées formant 
couple - puis arrive le « corps de l’œuvre » : la 
fusion humain/machine, un monde d’Hommes 
usines, de rouages et d’engrenages (voir la 
roue des Temps Modernes de Chaplin) : des 
corps nus hyperréalistes, comme des fresques 
renaissances, mais, à l’instar des usines, sans 

environnement, sur des fonds neutres, bleus/
gris,  en l’absence de décors et de repères, avec 
des parties de corps, des organes, remplacés 
par des  pièces mécaniques  d’un réalisme par-
fait : le tout donnant une impression glaçante 
d’humains fonctionnels (on songe au Meilleur 
des mondes ), déshumanisés, mutilés, greffés, 
mécanisés… (préfiguration du transhuma-
nisme, des guerres d’aujourd’hui…).
Acmé du parcours, le Triptyque final :  tout est 
dit, sans effets faciles ; à contrario de Dali, à 
qui on pourrait avoir tendance à la comparer 
pour la maîtrise technique et le côté figuration 
imaginaire, ici le fond supplante la forme et 
secrète l’émotion : elle nous renvoie à, nous 
met en garde contre… ce qui advient.

Cette artiste singulière, en un temps de mono-
chromes et d’art conceptuel, à contre-courant 

de son époque, apprit les techniques de la 
fresque (glacis, fond…) ; faisant fi des modes 
et du marché, elle creusa son sillon, mettant 
son métier au service d’une figuration dont 
le réalisme souligne des visions sans conces-
sion mais intelligibles par tous, si loin d’un art 
contemporain souvent abscond ; elle le paiera 
au prix fort : refus des galeries, un seul tableau 
dans une collection publique… !
Pratiquant aussi l’écriture, dans les années 
1990, elle cessa de peindre, estimant avoir 
tout dit par ce médium, et produira, sous son 
nom ou sous le pseudo de Balbuzard (l’oi-
seau  !) : nouvelles, théâtre, pièces radiopho-
niques, poésie sonore, un disque avec Colette 
Magny… que son œuvre picturale incite à 
découvrir. 

Clément Riot

culture14
 Perpignan

Une artiste rare :  
Sylvie Dubal (1937 – 2021)
Sous un titre mystérieux, " Jusqu’au 30 septembre ", le Centre d’art contemporain , 
présente une exposition exceptionnelle servie par un parcours non pas chronologique 
mais thématique.
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Sanna, Benjamin, Senora et Arjun, 30 
ans, militent pour les droits de l’homme. 
Ils sont montés en selle le 15 mai 2022 
pour sensibiliser et faire la lumière sur 

l’occupation du Sahara Occidental, une des 
dernières colonies d’Afrique. En effet, le ter-
ritoire est occupé illégalement par le Maroc 
depuis 1975. 
Les Sahraouis autochtones attendent toujours 
un référendum pour décider du statut futur de 

leur territoire. Environ 200 000 vivent dans 
des camps de réfugiés en Algérie. Le reste de 
la population sahraouie vit dans les territoires 
occupés où la détention, la torture et les dis-
paritions sont monnaie courante. Le pays est 
coupé en deux par le plus long mur militaire 
du monde : 2 700 km !
Sanna Ghotbi et Benjamin Ladraa, initiateurs 
de l’action, s’entretiennent avec des parle-
mentaires, des associations, des organisations, 

et des citoyens de tous les pays qu’ils tra-
versent. Leur voyage durera deux ans et demi. 
Ils donnent rendez-vous le 5 janvier 2025 à 
Tinduf (Algérie) à tous les activistes et sympa-
thisants qu’ils ont rencontrés sur la route pour 
un évènement festif étalé sur deux jours !

Olivier Patrouix Gracia
Le site web pour les suivre : 

solidarityrising.com

monde 15

Ils sont jeunes. Ils sont partis de Suède le 15 mai 2022. Ils militent pour la cause du Sahara Occidental. 
Ils ont fait étape à la maison communiste à Perpignan la semaine passée.

Sahraouis autochtones
30 000 Kilomètres en vélo  
pour la cause du Sahara occidental !

Le 13 juin a Saillagouse a lieu une réunion en petit comité pour 
fêter les 10 ans de l'hôpital transfrontalier de Puigcerdá.
Non invités, des représentants syndicaux du CSIR Pyremed sont 
venus exprimer une vision moins idyllique de la santé en Cer-

dagne/Capcir. Dès sa mise en place, le Conseil Syndical Interrégional 
Pyrénées Med (CSIR) composé de la CGT, de la CFDT, de l’UNSA, de 
FO, de la CFTC, des CCOO, de l’UGT et de USOC a alerté les pouvoirs 
publics sur la difficulté de faire cohabiter deux populations de salariés 
avec des conventions collectives différentes : des salaires, des condi-
tions de travail et des systèmes d'imposition différents.
Quelques exemples : des écarts de salaire pouvant aller jusqu'à 50% 
dans certaines catégories, la difficulté de cohabitation entre salariés 
issus de la fonction publique hospitalière ou de conventions collec-
tives françaises et de salariés SISCAT, le service public catalan de la 
santé.

Se posent toujours, pour les Français utilisant cet outil public, les ques-
tions des naissances et des décès ou de l’intervention des profession-
nels de santé.
Sans oublier que la création de cet hôpital a entraîné la suppression 
de 200 emplois de santé dans toute la Cerdagne Française.
dix ans plus tard, rien n’est réglé sur le fond. Les salariés réclament 

toujours l'ouverture de négociations pour la mise en place dans les 
délais les plus rapides d’une convention collective supranationale 
pour permettre à l'ensemble du personnel de travailler dans de bonnes 
conditions et d’assurer les soins de santé nécessaires à la population 
des deux côtés de la frontière.
Vouloir construire l'Europe de la santé passe par la prise en compte 
des populations mais également par la prise en compte de l'intérêt 
des salariés du secteur santé.

P. P.

10 ans déjà et le compte n’y est toujours pas !
L’anniversaire de l’hôpital transfrontalier GECT de Cerdagne ne doit pas occulter les difficultés 
persistantes qui affectent personnels et fonctionnement.

Puigcerdà
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Délégation du CSIR (Conseil Spécial Interfrontier Régional) 
portant les revendications des salariès.

Des jeunes qui alertent sur la tragédie des Sahraouis.
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Ceux qui enrichissent la vie, 
ceux qui l’empuantissent

De Ben
Avant le soir du 9 Juin, et la menace qui pèse 
sur nos têtes, je voulais  consacrer mon hu-
meur à un artiste niçois qui venait de mourir : 
Ben ! Vous connaissez sans doute. C’est un 
adepte du groupe Fluxus qui s’inscrit dans la 
lignée du dadaïsme. Il a écrit tant et plus pour 
orner, amuser notre quotidien, des propos 
inattendus, absurdes, provocateurs intrigants. 
Sur tous les supports. Nous avons acheté les 
carnets Ben, les mots de Ben. La ville de Blois 
lui a consacré un lieu. Ses petites phrases ont 
fait sa richesse, son art, mais la disparition de 
sa compagne  après 40 ans de vie commune 
l’a conduit à mettre un terme à sa vie… sans 
rien dire … sans déconner une fois de plus. Il 
y a des phrases dont le sens échappe, mais il y 
a des gestes  qui peuvent dire la  puissance  de 
l’amour et la richesse de l’humanité d’un ar-
tiste… provocateur. Dans nos temps troublés, 
cela peut faire du bien d’évoquer un artiste 
pas tout à fait comme les autres, mais qui a 
eu le souci d’agrémenter, d’enrichir notre vie.

À Macron
Malheureusement, il y a aussi ceux qui l’em-
puantissent grave : ne voilà-t-il pas que le sal-
timbanque sinistre qui « fait » président s’y 
emploie. Il nous avait promis de nous débar-
rasser du Front national ; après une consulta-
tion européenne qui propulse l’extrême droite 
aux portes du pouvoir, lui le Zorro, à l‘égo 
démesuré, dissout, tout seul, l’Assemblée na-
tionale, organise en catastrophe des élections 
législatives comme pour inventer le suicide 
démocratique imparable. Il nous met dans le 
merdum. J’ai beaucoup de mal à comprendre, 
je m’appuie sur les propos de Gérard Aschieri.

Ni fou ni stupide
« Macron n’est ni fou ni stupide. Il est calcu-
lateur cynique et sans scrupule. Avec la disso-
lution il a fait un choix qu’il espère gagnant 
à tous les coups ( et si j’en crois ce je j’ai lu il 
l’a élaboré il y a plusieurs jours dans un dîner 
entre amis) : il espère profiter de l’état de la 
gauche pour qu’elle soit réduite en miettes 
afin de multiplier les duels avec le RN et es-
sayer d’avoir une majorité ainsi ( éventuelle-
ment avec quelques Républicains ); et si jamais 
il n’a pas cette majorité et que le RN arrive au 
pouvoir il pense qu’il prouvera que ce parti est 
incapable de tenir ses engagements et qu’il 
va multiplier les fautes si bien que lui et les 
siens apparaîtront comme un recours au mo-
ment de la présidentielle. C’est irresponsable 
mais cohérent et le court délai qu’il a fixé pour 
l’élection le confirme. »

Le Front populaire
L’union des forces de gauche seule peut 
empêcher le plan du Machiavel de l’Élysée, 
peut arrêter la Marine dans sa conquête du 
pouvoir. Ils l’ont bien compris : depuis que le 
Front populaire, tel le phénix, renaît, toute la 
bande à Macron s’emploie à en dire tout le 
mal possible. Cette union est plus que néces-
saire : il est heureux que toute la gauche l’ait 
compris. Elle peut empêcher l’extrême droite 
de conquérir le pouvoir et elle imposera les 
avancées sociales qu’un peuple attend. D’où 
la fébrilité des hommes du président, jusqu’à 
faire comme si le Rassemblement national 
était un parti présentable, qui peut même 
constituer un rempart contre un Front popu-
laire destructeur. Au diable le désistement ré-
publicain. D’où leur silence plus que troublant  
sur les perspectives d’affrontement au second 
tour où Macron et Le Pen pourraient se donner 

la main pour bâillonner la démocratie. Ils en 
sont capables !
La politique est pleine de « surprises » et il 
y faut la plus grande des vigilances pour en 
déjouer les pièges. Il y faut aussi une volon-
té sans faille, de se rassembler pour déjouer 
les turpitudes de ceux qui n’ont d’intérêt que 
dans  le renforcement d’une aliénation, d’une 
domination, d’un asservissement du peuple au 
profit des puissants.
Les événements en cours dessinent la voie à 
suivre : la mobilisation fait son chemin, elle 
doit tous nous concerner sans état d’âme et 
avec la détermination de ceux qui savent que 
leur destin est entre leurs mains.

Jean-Marie Philibert
Et pour vous désempuantir la vie,  

des œuvres de Ben :


